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[R7b3]
REVlKQliE SIK LES PROIILEMES I>E I OltCIS ( I M U M I S ;

i»vu M I'MIII B O R I : L

On sait que les problèmes <lc forces centrales se ra-
mènent aux équations

Supposons que nous voulions ivconnailre, sur ces
équations, s'il v*t possible que le mobile décrive un
eer rie |le ravon donné a axant son eentie à l'origine,
avee une vitesse angnlaiic donnée to. Eh remplaçant /•

, dû i , * .
par la constante a cl —,- par la constant! o ces équations
dex iennent

ay (o - (

et sont «par suite vériliées, pourvu (jue C et h aient des

valeuis conv(Miahles. Inversement , à un système que l -



conque de valeurs de C et h eorrespond en général, par
les équations (2), un système de valeurs de a et w. On
est ainsi conduit à une série de conséquences absurdes
qu'il est inutile d'énoncer.

Dans les Traités de Mécanique, pour rechercher avec
quelle vitesse angulaire peut être décrit un cercle donné
sous l'influence d'une force centrale donnée, on écrit
que la projection de l'accélération sur la normale est
égale à la force (la masse étanl prise pour unité) ; il est
inutile de refaire ce calcul. Mais je voudrais indiquer
pouiquoi, eu se servant des équations (1) pour résoudre
cette question, on obtient un lésultal absurde; cela
tient simplement à ce que ces équations ont été déduites
des équations du mouvement

en les multipliant respectivement par j , — J et par

-j-> -J • Le système (1) n'est d

tème ( y) que si le déterminant

-j-> -J • Le système (1) n'est donc équivalent au sys-

est supposé diiïérent de zéro, eYst-a-dire si x1 -t- y1

n'est pas constant. On ne peut donc s'en servir dans le
cas où le mouvement a lieu sur un cercle.

Des remarques analogues pourraient ètie faites sur
d'autres problèmes de Mécanique ; par exemple, si un
point matériel est soumis à une force dérivant d'un
potentiel et rencontrant Oz. les équations du mouvi-



ment sont
d*x _ dû

dt2 ~~ dx '

d\y _ dV

d2z __ dl)
~~dV- ~ ~dz'

avec la condition y -r— — x — — o. On ne peut rempla-

cer les deux premières de ces équations par les intégrales

des aires et des forces vives

dy dx f dx \ - / dy \ 2 / dz
x~dt~~y-dt=Li \di) ^ \~tt) + \dt

(jue si x2 -i-J2 n'est pas constant \ on ne pourra donc

étudier ainsi le cas par tieulier où le point se meut sur

un cylindre de révolution ayant pour axe Oz .


